
Presse Océan

VENDREDI 13 AOÛT 201012 N-nte+

Nous vous proposons de distribuer la presse quotidienne sur votre commune.
Travail matinal. Nécessaire posséder moyen de locomotion.
Statut salarié.
Contactez le 02 51 85 05 48

Vous recherchez un revenu dʼappoint,
une activité complémentaire Où déjeuner, où dîner ?

Le Pont Levis

1, rue du Château
44000 NANTES
02 40 35 10 20

Fax. 02 40 47 87 16

Offrez-vous du plaisir à prix doux !
Véritable cuisine et produits frais de qualité.
Salles pour famille et groupe.
Cadre exceptionnel.
Terrasse face aux remparts;
Carte et menu : 22€ et 27€
Ouvert 7j/7

Cette rubrique vous intéresse, contactez Precom au 0 820 856 212 (0,12€ TTC/mn)
Lʼabus dʼalcool est dangereux pour la santé. A consommer avec modération.

Pour votre santé, évitez de manger trop gras, trop sucré, trop salé. www.mangerbouger.fr.
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À l’occasion du bicentenaire
de la naissance du célèbre 
compositeur Frédéric Chopin 
et aussi dans le cadre du 
projet Chopin/Polska/the 
Course, le voilier « Frédéric 
Chopin » accostera à Nantes 
du 19 au 23 août. La croisière a
commencé à Szczecin en 
Pologne et a déjà parcouru la 
Scandinavie, le Danemark, 
l’Allemagne, la Hollande et la 
Belgique. Au programme de 
ces 5 jours : une exposition
photographique « Sur les pas
de Frédéric Chopin » de 15 h à 
18 h le 19, une visite du voilier 
« Frédéric Chopin » le 20 de
10 h à 12 h et de 16 h à 19 h ou
encore un ballet sur les mats à 
22 h. Il sera également
possible de participer à un 
cours de danses polonaises le 
samedi de 18 h à 19 h ou d’aller
voir la « Fontaine musicale »
de 22 h à 22 h 30 le dimanche 
soir. Le 23, le voilier « Frédéric 
Chopin » quittera le port de
Nantes. Son équipage est 
constitué d’étudiants polonais 
choisis sur concours. Outre 
Nantes, les escales prévues en 
France sont Brest et St-Malo.

Le programme des festivités 
est à retrouver sur le site Internet 
de Nantes métropole :
http://www.nantesmetropole.fr

Le voilier Chopin sera 
à Nantes du 19 au 23 août

à savoir
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P
as d’affolement ! Ce
ne sont ni des insectes
malfaisants ni des

vendeurs de produits ava-
riés… Les « greeters » qui
tirent leur nom du verbe an-
glais « accueillir » n’ont
qu’une règle : offrir de leur
temps pour faire découvrir la
ville qu’ils aiment. Ancienne
spécialiste du tourisme, Syl-
vie Huron a créé en 2007
cette association locale qui
compte aujourd’hui une qua-
rantaine de bénévoles à Nan-
tes. « La biennale d’Estuaire
débutait, le musée du château
venait d’ouvrir, l’Éléphant
commençait ses balades sur 
l’île… Avec cinq amis, on s’est
dit qu’il serait bien de faire
connaître tout cela aux gens 

qui passent ou qui arrivent.
En cherchant sur les réseaux 
Internet, on a découvert qu’un
mouvement avait été créé en
1992 par un groupe de New-
Yorkais qui voulaient désacra-
liser la «Grosse Pomme». On
s’est lancé dans l’aventure ».

Cinq valeurs
Depuis, Nantes « greete » fort
avec quatre autres villes de 
France. Il faut dire que l’as-
sociation n’affiche pas de
folles exigences. Pour être
greeter, il faut respecter cinq
valeurs essentielles. Le ser-
vice rendu doit être gratuit et
donc bénévole. Il doit être
ouvert à tous et respectueux
du développement durable.
Et surtout, surtout, il doit
proposer « a friendly face »,
un visage accueillant, aux
candidats à la rencontre.
Comment ça marche ? Rien
de plus simple. Un petit clic

sur www.greeters-nantes.
com. Et le candidat répond à
un questionnaire qui permet
de préciser ses attentes, les
dates et les lieux de rencon-
tre possibles. Alors, l’un ou
l’autre des quarante greeters
nantais répond en fonction
de ses disponibilités et de ses
affinités.

La rencontre d’abord
En à peine huit mois, plus de
trente voyageurs, français ou
étrangers, ont été ainsi ac-
cueillis par les greeters nan-
tais qui, pendant au moins
deux heures, leur ont fait
découvrir l’architecture de la
ville, les lieux insolites ou
parfois tout simplement leur
propre quartier. « Mais l’im-
portant, note Sylvie Huron,
c’est toujours la rencontre ».
À l’évidence, l’idée est appré-
ciée. Il est arrivé que des
étrangers visitent Nantes

d’abord parce qu’il y avait des
greeters. Et les organisateurs
de rencontres internationales

proposent à l’association de 
compléter les visites touristi-
ques traditionnelles par un
accueil des participants qui le
souhaitent.
« À chaque fois, confie Sylvie
Huron, nos hôtes apprécient
leur découverte de la ville. 
L’autre jour, une New-yorkaise
m’a cité André Breton sans le 
savoir. Ici, m’a-t-elle dit, on a
l’impression tout est possible ». 
Il suffit d’un sourire !Ω
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Contact : 

www.greeters-nantes.com.

C’est par le mouvement des greeters que Tihana la Serbe et Penny de Malaisie, étudiantes à l’École des Mines, ont découvert la région.

Ils aiment leur ville. Et n’hé-
sitent pas à partager leur
passion. D’abord avec le
sourire.

ToUrisme. Cette forme d’accueil solidaire rencontre un succès croissant

Ils n’ont qu’une 
règle : offrir
un « visage
accueillant »


